
 
 

Offre de stage dans le cadre du dispositif Boutique des Sciences de l’Université Lumière Lyon 2 

ouverte aux étudiant-e-s de tous les établissements de Lyon et Saint-Étienne 

 

Récit territorial alternatif et modes d’évaluation de l’économie non lucrative : 

l’exemple des friches urbaines stéphanoises 
 

Type de stage : 

Temps complet (35h) 

Gratification : 

Selon la règlementation en vigueur 
(environ 550 euros par mois) 

Formation requise : 

Master 2 - 5e année 

Exceptionnellement M1 

Durée du stage : 

4 à 6 mois 

Structure d’accueil : 

La Fabrique de la Transition, Saint-

Etienne 

Début du stage : 

A partir de février ou mars 2024 (selon 

les calendriers de Master) 

 

L’Université Lumière Lyon 2 s’est dotée d’une Direction Sciences et Société pour développer les liens 

entre le monde de la recherche et la société civile. Dans cette optique, le dispositif de la Boutique des sciences 

permet notamment aux associations, aux petites collectivités territoriales et aux collectifs de citoyens·nes de 

co-construire une expertise avec une équipe de chercheurs·ses dans le but de consolider ou interroger leurs 

actions. Afin de répondre à une demande recueillie auprès d’une de ces structures de la société civile, la 

Boutique des Sciences de l’Université Lumière Lyon 2 propose un stage d’une durée de 4 à 6 mois pour un.e 

étudiant·e de niveau Master 2 pour fournir un appui scientifique sur la problématique décrite ci-après. Le poste 

est ouvert aux étudiant·es de tous les établissements des sites de Lyon et Saint-Etienne et pas exclusivement 

Lyon 2. 

La problématique précisée dans cette offre a été co-construite entre la structure à l’origine de la 

demande et la Boutique des Sciences. Elle s’inscrit donc dans une démarche de recherche participative dans 

laquelle devra s’inscrire l’étudiant·e. Cette problématique fait écho à un enjeu/questionnement/intérêt pour la 

structure demandeuse, qu’il s’agira pour l’étudiant·e de s’approprier. Elle est bien entendu ouverte, ré-

orientable et non exclusive : l’étudiant·e peut être force de proposition en fonction de sa discipline, de ses 

précédentes expériences, etc. 

 

DESCRIPTION DU STAGE 

 

Lieu du stage : Locaux du Crefad Loire (40 rue de la Résistance, 6 place Boivin à Saint-Etienne) et / ou de 

la Fabrique de la Transition (locaux inter-associatifs du Pied des marches à Saint-Etienne). Télétravail et 

travail en bibliothèque partiels possibles. Prise en charge à 75 % de l’abonnement de transport (TCL et 

TER ; STAS sous réserve). 

 

Description de la structure : 

 

La Fabrique de la Transition (LFT) regroupe des associations et des coopératives du bassin 

stéphanois. Elle est créée en 2020 par des structures partageant des besoins et enjeux communs et faisant 

le constat de la forte vitalité "alternative" du territoire. Cette dernière est néanmoins confrontée à un 

manque de moyens autant matériels qu’immatériels. Organiser la mutualisation de ressources, animer des 

coopérations, faciliter la transversalité des projets de ses membres et de ses partenaires, etc. : autant de 



moyens que de finalités qui résument le travail quotidien de LFT, de sorte à renforcer et développer le tissu 

alternatif du territoire. La Fabrique a aussi pour mission d’organiser la mutualisation des ressources pour 

se doter de moyens communs et porter des projets collectifs en se basant sur des principes de coopération, 

tout en portant des actions de plaidoyer et documentation. 

 

Le Crefad Loire est une association d’éducation populaire qui a pour but de développer, soutenir 

et mettre en réseau des projets en s’appuyant notamment sur l’accompagnement et la formation. 

L’association encourage l’acquisition d’un esprit critique vis-à-vis des débats qui traversent la société et 

s’attache à rendre possible l’action sur les conditions de vie. A ce titre, elle contribue activement à des 

projets de recherche avec ses partenaires favorisant ainsi l’appropriation collective de problèmes sociaux 

et leur résolution. 

 

Les deux associations travaillent conjointement sur le territoire stéphanois sur des sujets comme 

l’accompagnement de projets et la création d’activités dans l’économie sociale et solidaire (ESS) et 

interviennent dans le cadre de ce stage comme membres du comité de pilotage du collectif Assises de la 

Transition. 

 

Sujet du stage et objectifs : 

Le collectif des Assises de la Transition a été impulsé en 2021 dans l’objectif d’organiser un 

événement à destination des professionnel·les de l’ESS, des praticien·nes des collectivités locales et de 

Saint-Etienne Métropole, ainsi que des élu·es. Celui-ci a réuni une trentaine de structures associatives et 

coopératives pour présenter leurs actions sur le territoire stéphanois (Assises#1). Ce premier évènement, 

inédit, avait pour objectif de « donner à voir » l’importance et la pertinence des actions des acteurs de l’ESS 

face aux besoins du territoire. Il a suscité un grand intérêt (presse locale et nationale) et amené les élu·es, 

notamment de Saint-Etienne Métropole, à infléchir leur appréciation des acteurs de l’ESS. Le collectif s’est 

ensuite structuré et formalisé (à travers la création d’un COPIL et d’une instance plénière) et a organisé un 

second rendez-vous à l’automne 2022 (Assises#2) qui a permis de mettre l’accent sur les coopérations des 

acteurs engagés dans la démarche. A l’issue des Assises#1, la nécessité de prendre du recul sur 

l’évènement, ses modalités d’organisation et son contenu, a conduit à la création d’un groupe de travail 

dénommé « GT-Recherche ». 

 

En 2023, le collectif des Assises de la Transition décide de ne pas renouveler l’organisation d’un 

événement sous le même format qu'en 2021 et 2022. L’hypothèse est faite que les Assises #1 et #2 ont 

produit des effets sur le territoire (dans les relations avec les praticien·nes des services de Saint-Etienne 

Métropole, dans les relations avec les élu·es1) alors que persiste un sentiment de décalage entre les 

propositions formulées lors des Assises #2 et les réponses apportées en termes de politiques publiques. La 

seconde hypothèse du collectif est que les actions des associations sous-tendent un récit territorial 

alternatif que le travail engagé pour mettre en place ces Assises #1 et #2 a commencé à formaliser. Les 

associations parties-prenantes ont ainsi lancé un projet de recherche-action global qui vise à mieux 

outiller les acteurs associatifs en région stéphanoise pour qu’ils poursuivent l’élaboration d’un plaidoyer 

pour un (re)développement territorial alternatif au paradigme dominant de l’attractivité (Bouba Olga et 

Grossetti, 2018). Ce stage s’inscrit dans ce projet et cette dynamique plus générale de deux ans qui 

recouvre trois axes de travail définis par le collectif : 

                                                
1
  Notamment de deux Vice-Président·es de l’EPCI qui ont assisté, par deux fois, aux Assises, par la mise en œuvre de 

plaidoyers collectifs notamment concernant le Projet alimentaire territorial (PAT) dont la démarche a été nourrie par un plaidoyer 
nommé « Projet Alimentaire Territorial juste et paysan » et élaboré par des associations parties prenantes des Assises 



1. Analyser l’ensemble des données déjà constituées par les différents groupes de travail des Assises 

(retranscriptions, vidéos et synthèse des Assises #1 et #2, mémoire de recherche sur les membres du 

PTCE élaboré au cours d’un stage de recherche réalisé au sein La Fabrique de la Transition) et interroger 

les conséquences de cette expérimentation (entretiens avec professionnel·les présent·es, les agent·es 

des collectivités, des élu·es). S’approprier un état de l'art et préciser la méthodologie employée. 

2. Objectiver les référentiels et modèles : entre communs, différences et différends. Etablir des 

monographies des structures engagées dans les Assises de la Transition pour comprendre quels sont 

leurs référentiels d’action via différentes méthodes (entretiens, autobiographies raisonnées, petite / 

grande histoires etc.). Mise en place collective du protocole d'enquête et première analyse des données 

pour élaborer une première version d’un récit territorial commun ; 

3. Mise à l'épreuve d'un récit territorial alternatif. Fin 2023, l'instance plénière des Assises a validé la mise 

en place de nouveaux groupes de travail avec la volonté de s'appuyer sur cette structure de coopération 

pour s'engager dans une réflexion concernant “Les espaces vacants et en friches du territoire 

stéphanois” ; “La coopération et ses conditions” ; “Le modèle associatif et ses tensions”. Pour se saisir 

de ces sujets, les structures membres souhaitent organiser des événements en s'appuyant sur des 

ressources extérieures (universitaires, représentant·es de réseaux nationaux et européens) qui 

prendront la forme de conférences – ateliers ouverts aux associations et leurs partenaires (privés 

comme publics). 
 

Le collectif souhaite élaborer un récit territorial alternatif qui paraît indispensable pour conforter ses 

pratiques et horizons d’action. Il s’agit alors de modéliser, proposer et mobiliser des formes originales 

d’évaluation de l’économie non lucrative, qui puissent servir d’instruments de dialogue avec les acteurs 

publics et privés impliqués sur le territoire. Le stage proposé en collaboration avec la Boutique des Sciences 

s’inscrit dans la phase d’amorçage, qui recentre le terrain sur l’implication et l’action des associations sur 

la question des friches et des espaces vacants à travers la constitution d’un groupe de travail associant 

des associations (Crefad Loire, Rues du Développement durable et Fabrique de la Transition notamment) 

et des technicien·nes de la collectivité et des institutions porteuses des politiques politiques publiques sur 

ces espaces (Ville de Saint-Etienne, EPASE). Le groupe part de différents constats : les friches sont des 

espaces délaissés par des activités, en attente d’occupation, plus ou moins disponibles et vues comme des 

« potentiels » à réaliser, posant la question de la « valeur urbaine » ; Saint-Étienne compte de nombreux 

espaces vacants, abandonnés ou non qualifiés, ainsi que des bâtiments dégradés, ce qui représente un 

potentiel inexploité pour le développement local ; de nombreuses initiatives locales développent des 

méthodologies et des actions pour répondre aux besoins du territoire et de ses habitant es, peu visible, qui 

combine des dimensions contributives et marchandes. Le collectif constate aussi un déficit d’intégration 

de ces initiatives dans les politiques institutionnelles, ce qui limite leur impact potentiel. Les porteur·es de 

projets cherchent des espaces pour développer leurs activités et, parallèlement, les institutions disposent 

de lieux en recherche d'usages futurs, avec la tentation de procéder à des ventes. Le stage portera sur ces 

constats et sera suivi par le groupe recherche dont les réflexions alimenteront le travail. 

Il s’agira collectivement d’analyser des données existantes pour comprendre et formaliser quels sont 

les besoins et enjeux de chacun ; d’objectiver les référentiels et modèles des structures parties prenantes 

pour comprendre les conditions de la coopération sur la thématique des espaces vacants. Seront 

également organisés des allers-retours entre praticien.nes et chercheur.euses à travers des ateliers 

communs pour permettre aux praticien.nes de s'appuyer sur les outils de la recherche dans le cadre de ce 

groupe et contribuer au travail de recherche. Enfin, des temps ouverts au public et à d’autres associations 

du territoire seront organisés, pour approfondir certains éléments (par exemple à travers l’invitation d’un 

chercheur.euse à présenter des travaux) et amorcer l’organisation des Assises de la Transition #3 à 

l’automne 2025. 

 



Organisation générale du stage et principales missions du stagiaire : 

Le montage, la coordination et la supervision du stage seront organisés par l’équipe de la Boutique des 

Sciences. L’étudiant·e travaillera au sein du collectif des Assises de la Transition et s’engagera à fournir, en 

complément de son mémoire académique, des outils de diffusion des résultats vulgarisés qui puissent 

bénéficier à la structure. Il/elle travaillera en lien étroit avec  LFT et le Crefad Loire pour définir la nature 

des livrables et mettre en œuvre des méthodes adaptées de collecte sur le terrain, d’organisation et 

d’échanges d’informations. 

Au sein de l’association, l’étudiant.e sera accompagnée par une tutrice, sera suivi·e pédagogiquement par 

son responsable de Master et scientifiquement par un·e encadrant·e scientifique choisi·e conjointement. 

 

Missions principales : 

- Réflexion méthodologique et élaboration d’une démarche de recherche participative qui fera 
l’objet d’un travail de réflexivité 

- Constitution d’un état de l’art à partir des travaux engagés par les structures d’accueil 
- Animation d’un groupe de travail autour de la thématique de la “réactivation de friches par des 

structures associatives / coopératives” (ateliers pour impliquer le groupe dans le travail de 
recherche par des méthodes participatives) 

- Monographies / conduite d’entretiens et analyse avec les membres de ce groupe 
- Organisation d’un (ou plusieurs) événements à destination du grand public sur les thématiques 

travaillées 

PROFIL RECHERCHÉ 
 

Savoirs : Etudiant·e de Master 2 urbanisme, géographie, ingénierie, sociologie, économie-gestion, 

science politique, ESS, etc. Tout autre profil présentant une approche pertinente sera examiné. 
 

Compétences attendues : 

- Intérêt pour les Sciences Humaines et Sociales 

- Intérêt pour la recherche participative 

- Intérêt pour le statut associatif et les autres statuts de l’Économie Sociale et Solidaire 

- Pratique de la conduite de projet et intérêt pour le dialogue entre science et citoyens 

- Capacités relationnelles et sens du travail en équipe 

- Capacité d’écoute et posture compréhensive 

- Capacité et volonté à impliquer les membres de la structure et les citoyenn·es au travers de temps 

de travail et de rencontre, d’animations, de réunions, etc. 

- Autonomie et force de proposition 

- Rigueur, méthode et sens de l’organisation 

- Qualités rédactionnelles, d’analyse et de synthèse 
 

CANDIDATURES 

 

Envoi des candidatures : 

Si vous êtes intéressé-e, merci de faire parvenir une lettre de motivation accompagnée d’un CV à : 

Hélène CHAUVEAU, Chargée de projets Boutique des Sciences : helene.chauveau6@univ-lyon2.fr 

 

Date limite de candidature : 6 novembre 2024 (entretiens prévus le 27 novembre) 


